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La 11e BP a à cœur de donner 
à ses hommes l’ensemble 
des moyens nécessaires à 
leur préparation opération-
nelle : aguerrissement, en-

traînement des savoirs faire spécifiques, rusticité 
sont travaillés aussi souvent que possible. L’exer-
cice Acinonyx en mars dernier a permis l’entraî-
nement de la capacité unique de la brigade la 
quick reaction force TAP sur le pôle national des 
opérations aéroportées de Toulouse.

Au-delà de la préparation opérationnelle, l’his-
toire militaire constitue un référentiel commun 
pour la formation des jeunes soldats et des 
jeunes cadres. Ainsi, la garde du drapeau du 

6e RPIMa au CFIM de la 11e BP s’inscrit dans cette 
volonté qu’a l’armée de Terre de se moderniser 
tout en cultivant son passé.
Je profite de ce numéro pour vous rappeler 
qu’à son niveau, la 11e BP s’appuie notamment 
sur le musée des parachutistes pour assurer les 
missions d’hommage et de témoignages de 
l’histoire des parachutistes. Le musée a le projet 
de s’agrandir et a besoin de votre soutien. Je 
compte sur votre participation à cet effort de 
mémoire.

Et par saint michel, vive les paras ! 

éDITO
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Béret rouge
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NIGER
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GUYANE
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SéNéGAL
TCHAD

p a r  l e  G é n é r a l  É r i c  B E L L O T  d e s  M I N I È R E S ,
C o m m a n d a n t  l a  11 e B r i g a d e  p a r a c h u t i s t e

Rejoignez la 11e BP sur Facebook :

facebook.Com/11ebp

Le 26 avril aux Invalides, les drapeaux de dix unités de l’armée 
de Terre dissoutes il y a quelques années, ont retrouvé une se-
conde vie.
Ainsi, l’emblème du 6e régiment parachutiste d’infanterie de marine (6e RPIMa) a été 
remis par le général de brigade BELLOT DES MINIERES commandant la 11e brigade 
parachutiste au CFIM de Caylus. 
Le 6e régiment parachutiste d’infanterie de marine, dont les origines remontent à 
1948, a été dissous en 1998. Il a été engagé de manière ininterrompue dans les com-
bats d’Indochine et d’Algérie entre 1949 et 1962. Son drapeau est décoré de la croix 
de guerre des théâtres d’opération extérieures avec 5 palmes, de la fourragère aux 
couleurs du ruban de la médaille militaire et de la fourragère aux couleurs de la croix 
de guerre des théâtres d’opérations extérieures.

Le CFIM de la 11e BP se voit confier la 
garde du drapeau du 6e RPIMa

photo du mois : avec le 2e REP
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Un an après sa création,  le 5e escadron a réussi avec brio 
ses évaluations opérationnelles contrôlées par le 1er régi-
ment de chasseurs d’Afrique. Après avoir passé des tests 
techniques et tac-
tiques qui ont permis 
aux 3 pelotons de 
restituer l’ensemble 
de leur savoir-faire 
sur le camp de 
Canjuers, le 5e esca-
dron a effectué ses 
tirs Milan à La Cour-
tine. Ce rendez-vous 
opérationnel sera 
complété, lors de 
l’EEB de la brigade, 
par une rotation Cen-
tac où sera évalué sa 
capacité à conduire 
des opérations de 
haute intensité en 
structure SGTIA.

Evaluations opérationnelles du 5e 
escadron, dernier né des escadrons 
du 1er hussard

La 1re compagnie, renforcée de la compagnie d’appui, a participé à l’exercice 
ACINONYX sur le camp de Caylus. A J-15 de la prise du Guépard, ce fût une 
opportunité exceptionnelle de tester les acquis TAP, la réactivité des paras 
et les nouveaux gilets de combat félin. Après un largage équipé en musette 
24h sur la zone de saut de Rastibel et la saisie de la plateforme aéropor-
tuaire et du village attenant, les Rapaces ont enchaîné 3 jours de combat 
en zone refuge ennemie. L’occasion pour les Rapaces de 
prouver une fois de plus leur rusticité et leur agressivité. 

Le 1er RCP dans l’exercice

Lors de l’exercice ACINONYX, les chefs-largueurs ont restitué leurs savoir-
faire sur l’ensemble du spectre de la livraison par air (LPA) à partir de deux 
TRANSALL, d’un HERCULES et d’un CASA. En charge de la réception, du 
contrôle et de la mise à terre par aérolargage et aéroportage du matériel 
nécessaire aux forces engagées au sol, leur expertise technique garantit la 
réussite du largage.
Lors du déclenchement d’ACINONYX, leur première fonction a été de 
vérifier l’aptitude du matériel devant être mis à terre par aérolargage ou 
par aéroportage. 
Engageant la sécurité des vols, la mise en condition du matériel est cruciale. 
Elle vise à rendre le matériel apte à la mise à terre. Phase la plus longue, 
le conditionnement du matériel destiné à l’aérolargage demande de 2 à 
12 heures pour les matériels les plus complexes. Elle requiert une équipe 
de 4 arrimeurs-largueurs par fardeau à conditionner. Un sous-officier chef 
d’équipage LPA assure la bonne mise en application des notices d’emploi, 
puis son inspection avant chargement. En seulement 24h, le secteur mise à 
terre des matériels a conditionné 40 tonnes de matériel dont un engin du 
génie, deux véhicules blindés légers, 18 missiles MISTRAL, un poste médical 
ainsi que des vivres.
Avant de procéder à la mise à terre, les chefs largueurs LPA configurent la 
soute de l’avion en fonction du type de largage et des aéronefs utilisés. 
Le chef-largueur doit maîtriser l’ensemble de ces opérations préliminaires. 
Ensuite, l’équipage LPA, composé du chef-largueur et de 4 arrimeurs-lar-
gueurs, procède au chargement des fardeaux. Cette opération est pré-
cédée et suivie des vérifications appelées cheks list. Avant le décollage, 
l’équipe de largage répète avec l’équipage de l’armée de l’Air, les procé-
dures de largage normales et de secours. Avant l’ouverture de la soute 
annonçant le largage, le chef largeur procède à l’inspection des fardeaux 
et des arrimeurs-largueurs. Pendant le largage, il contrôle la conformité de 
la sortie des charges et rend compte au pilote du bon déroulement de la 
séquence. Dans l’aéronef, le chef-largueur est le lien direct avec le chef de 
soute et le commandant de bord pour l’application des opérations d’aéro-
largage. Placé à l’extrémité arrière de la soute, il est le der-
nier contrôle visuel avant la sortie du matériel. Il intervient 
avec son équipage en cas d’incident sous la responsabili-
té du commandant de bord.

La mission du chef-
largueur prend fin 
lorsque l’intégrité des 
matériels mis à terre 
est confirmée par les 
troupes au sol. Pour 
l’équipage largage, 
cette dernière étape 
est l’aboutissement 
des savoir-faire mis 
en œuvre tout au long 
des différentes phases 
précédant la mise à 
terre. 

les chefs-largueurs de matériel du 
1er rtp

L’exercice Acinonyx mené par la 11e BP à Caylus a été l’occasion pour le 1er 
RHP de valider le concept d’état-major tactique blindé, motorisé et aé-
roporté. Composé de 4 VB2L, armé par 16 personnes, cet EMT est apte à 
concevoir et conduire des opérations interarmes pendant une durée de 
72h. Il offre ainsi une capacité intéressante soit en entrée en premier, soit 
sur un théâtre déjà ouvert, pour commander des opérations offensives 
dans la profondeur. Le 1er RHP a également saisi cette opportunité pour en-
gager et entraîner le peloton de reconnaissance et d’intervention du GTIA 
TAP de l’échelon national d’urgence avec le largage de 2 
VBL et des hussards parachutistes du peloton puis pen-
dant une phase tactique de 48 heures.

Le 1er RHP largue son EMT lors de 
l’exercice

ACINONYX
13 au 16 Mars 2017
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Exercice GEVAUDAN pour le 3e rpima

L’exercice GEVAUDAN 2017 s’est déroulé du 25 avril au 7 
mai 2017 dans la région de Nîmes et de Montpellier. Les 
sections de la 3e compagnie du 3e RPIMa, les Cobras, ont été placées sous les 
ordres des lieutenants de la division d’application de l’école de l’infanterie 
de Draguignan. Pendant deux semaines, les futurs chefs de section se sont 
relayés pour s’exercer au commandement et manœuvrer avec des groupes 
de marsouins parachutistes.
La première semaine a été consacrée au drill des missions infanterie au niveau 
des sections, sur le camp militaire des Garrigues. L’occasion pour les groupes 
de retrouver leurs marques et de se réapproprier le combat en VAB. Puis, 
dans un deuxième temps, l’ensemble de la compagnie est partie s’exercer 
en terrain libre au sein d’une manœuvre SGTIA. Cette deuxième semaine 
intense, menée dans le cadre tactique d’une reconnaissance offensive, aura 
permis aux sections de combattre en compagnie et aux jeunes lieutenants 
de travailler et manœuvrer au sein d’un SGTIA Infanterie.
Ces deux semaines auront été très profitables puisque, tout en permettant 
aux futurs chefs de section des régiments d’infanterie de s’exercer dans des 
conditions proches de ce qu’ils retrouveront en unité dans quelques mois, 
les Cobras ont pu manœuvrer en terrain libre et au sein de leur compagnie 
directement commandée par leur CDU.

11e Bp - 16th Air Assault Brigade : le 
jumelage en pratique à l’ETAP

Du 3 au 7 avril 2017, l’ETAP a accueilli une section de la 16th 
Air Assault Brigade pour une semaine d’entraînement et 
de familiarisation à la pratique spécifique du parachutisme 
par les armées françaises. 
Traditionnellement conçue pour permettre l’entraînement des unités de la 
11e brigade parachutiste, cette semaine d’entraînement intensif a permis 
à 24 soldats britanniques d’obtenir leur brevet parachutiste français dans 
un premier temps puis de pratiquer le saut en parachute dans d’autres 
conditions : nouveaux matériels, aéronefs différents, procédures de sortie et 
opérations sous voiles distinctes ou encore zones de sauts multiples.
Dans la lignée des nombreux exercices bilatéraux qui se déroulent chaque 
année en France ou en Angleterre, la venue de la 16th Air Assault Brigade à 
l’ETAP témoigne de la volonté renforcée de dynamiser l’interopérabilité des 
troupes aéroportées françaises et britanniques. 

Exercice Jaguar à Djibouti 

Depuis le 28 avril, le 8e RPIMa renforcé d’éléments du 
1er RTP, du 35e RAP et du 17e RGP participe à l’exercice 
de déclenchement de la QRF TAP de l’échelon national 
d’urgence, baptisé « Jaguar ». Ce dernier a pour objectif de driller les 
procédures de projection d’urgence depuis le pôle national des opérations 
aéroportées (PNOAP), puis de conduire une OAP à partir de la base 
opérationnelle interarmées de Djibouti. « Jaguar » vise par ailleurs à travailler 
la rusticité des quelques deux cents paras déployés avec une séquence de 14 
jours consécutifs dans le désert en conditions opérationnelles. En parallèle, en 
s’appuyant sur les infrastructures de préparation opérationnelle disponibles 
sur place, l’accent est mis sur l’entraînement au combat interarmes et au tir en 
zone désertique. Enfin, la présence de forces armées américaines, engagées 
dans le cadre de la lutte contre la piraterie autour de la Corne de l’Afrique 
et basées sur le camp Lemonnier, offre l’occasion de réaliser des échanges 
interalliés enrichissants et toujours appréciés.  

Stages montagne pour la 2 du REP

Accueillie au groupement d’aguerrissement en montagne 
(GAM) de Modane, dans les Alpes, la 2e compagnie s’est 
perfectionnée dans son domaine d’expertise, le combat 
en montagne,  du 25 février au 25 mars. Pendant un mois, les Rouges se sont 
frottés aux massifs de la Vanoise et de la Haute-Maurienne à travers les stages 
de Brevet de skieur militaire (BSM) et de Chef d’équipe de haute montagne 
(CEHM). Alternant ski, construction d’abris d’urgence, survie en altitude et 
exercices de sauvetage, les stagiaires ont pu améliorer leurs savoir-faire tout 
au long du séjour. Un passage d’une semaine au camp des Rochilles, proche 
de Valloire, leur a également permis de tirer en terrain enneigé, adaptant 
l’ISTC aux skis et aux raquettes. 

Des raids, ainsi que des séquences de combat d’une haute intensité phy-
sique, ont conclu ces différents stages. Notons qu’une action de secours, 
réelle cette fois, a vu les légionnaires parachutistes prêter main forte au pe-
loton de gendarmerie de Haute Montage de Modane, parti secourir les vic-
times d’une avalanche. L’occasion de mettre en pratique les savoir-faire vus 
à l’instruction, et de prendre conscience des dangers qui guettent l’homme 
dans cet environnement aussi grandiose qu’hostile.
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La livraison par air au service de 
l’opération BARKHANE
Trois détachements du 1er RTP, 
engagés au TCHAD, NIGER et MALI, 
ont réalisé une mission conjointe 
de ravitaillement par air au profit du 
GTD-Infanterie KORRIGAN déployé 
à KIDAL début mars 2017.
L’équipage de largage déployé à 
N’DJAMENA a décollé à bord du C 
130, le 6 mars 2017 avec plus de dix 
tonnes de rations à son bord. Près 
de KIDAL, le C130 s’est coordonné 
en vol avec le C160 parti de NIAMEY 
pour réaliser un largage simultané sur la zone de mise à 
terre préparée par le GTD-Infanterie. De retour à NIAMEY, 
les deux avions ont chargé les fardeaux préparés les jours 
précédents et  sont repartis afin de réaliser un deuxième 
largage.
Le lendemain, c’est le C235 Nurse de GAO qui s’est associé à cette opération  
de largage, pour une troisième et dernière rotation. Plus de cinquante 
tonnes de vivres ont été mises à terre.
Permettant de s’affranchir de contraintes telles que les délais, le relief, la 
distance, la LPA est particulièrement adaptée au territoire africain. Procédé 
indispensable dans la bande sahélo-saharienne, la LPA octroie aux unités 
bénéficiaires une livraison rapide et précise des ressources demandées 
nécessaires à la poursuite des opérations au sol. 
C’est avec efficacité et professionnalisme que les harpons de BOAP du 1er RTP 
engagés dans l’opération BARKHANE, répondent aux besoins logistiques 
demandés par leurs frères d’armes. 

Le REP à Paris pour sentinelle

Les 1re, 3e et 5e compagnies sont dans la capitale jusqu’au 
mois de juin dans le cadre de l’opération SENTINELLE. 
Intégrées à l’état-major tactique de Paris, lui-même armé par le régiment, 
elles ont pour mission d’assurer la sécurité d’une demi-douzaine 
d’arrondissements, en appui des forces de sécurité intérieure.
Forts de leur expérience, les légionnaires parachutistes savent qu’agir au 
milieu de la population, en coordination avec une multitude d’acteurs, 
exigent une grande intelligence de situation. Les élections présidentielles, 
les différentes fêtes religieuses ainsi que des dates clés comme celle du 1er 
mai leur demandent d’autant plus de concentration, tant la période est 
sensible.
Malgré ce rythme soutenu, les compagnies continuent leur entraînement 
opérationnel. La 1re compagnie a, par exemple, axé nombre d’instructions 
sur l’aguerrissement et le combat en zone urbaine. En parallèle, les 
légionnaires parachutistes profitent de quelques quartiers libres pour 
découvrir la capitale, sans oublier de se rassembler au fort de Vincennes 
avec l’ensemble des cadres du régiment à mi-mandat, afin de fêter 
Camerone.

En Ile-de-France, le COMBP rencontre 
l’état-major Sentinelle du 35e RAP

Le 26 avril, le général BELLOT des MINIERES ainsi que le 
chef d’état-major de la 11e BP, le colonel TASSEL, ont 
visité les paras du groupement Paris Est de l’opération 
Sentinelle.
A l’occasion de sa venue au Fort de l’Est où est basé l’état-major tactique du 
35e régiment d’artillerie parachutiste aux ordres du colonel MARCHAND, le 
COMBP a passé en revue un piquet d’honneur composé de parachutistes 
du 35e RAP (3e batterie et batterie d’acquisition et de surveillance), du 8e 
RPIMa (2e compagnie) et du 1er RHP (2e et 4e escadron). 
Le chef de corps du 35 lui a ensuite présenté les évolutions majeures de la 
mission du groupement Est par rapport à l’année dernière où il avait déjà 
sous sa responsabilité la même zone d’opération incluant les sites d’intérêts 
majeurs que sont les deux aéroports Orly et Roissy-Charles de Gaulle, le 
Stade de France ou encore le parc d’attraction Disneyland Paris.
Enfin, le COMBP et le CEM  ont remis des médailles de la protection militaire 
du territoire avec agrafe « Sentinelle » à 10 récipiendaires des 3 unités paras 
comptabilisant au moins 60 jours de mission dont le colonel MARCHAND, 
premier chef de corps à « redoubler Sentinelle » avec son EMT, signe 
irréfutable du poids majeur de cette mission au sein des activités 
de la brigade.

La 4e compagnie dans le cyclone
Le passage du cyclone Cook a 
mis tous les sens de la grande 
terre en éveil. Dès la fin des 
intempéries, tous les éléments 
de la gendarmerie et de la 
sécurité civile ont sillonné les 
pistes de la Nouvelle-Calédonie 
pour constater les dégâts et 
porter secours aux populations. 
C’est dans ce cadre que le haut-
commissariat a demandé le concours de l’armée pour 
aider à réparer les dégâts. Le jeudi 13 avril, il a été décidé 
d’envoyer au plus tôt des hommes à Canala pour y aider 
les habitants. En moins de deux heures, une section de 
la 4e compagnie était sur la route. Cette intervention s’est avérée aussi 
humainement riche que productive. En 36h, les points de captage d’Emma 
et Méhoué sont dégagés, assistance est portée aux tribus de Ouassé, 
Kuiney, Mia, Koppélia. Puis, dans les régions de Négropo et la rive gauche 
de Canala, la section est intervenue pour dégager des câbles électriques en 
vue de rétablir au plus vite l'électricité dans les foyers. 
De cette intervention, la 4e compagnie retiendra l’excellent accueil donné 
par les tribus de Canala, et la rigoureuse organisation des élus qui lui a 
permis de se coordonner efficacement avec ses services. 

le 17e RGP vole en Montagne Noire
Du 02 au 05 mai, le 17e 
RGP a conduit l’exer-
cice « HIRONDELLE », 
nom d’une des plus au-
dacieuses actions des 
sapeurs-paras en Indo-
chine en 1953 (il s’agis-
sait de détruire des 
caches Vietminh dans 
les calcaires de KY LUA). 
C’est cette même action 
qui a été menée, cette 
fois-ci en Montagne Noire. Une manœuvre tactique parti-
culièrement physique qui a conduit les compagnies dans 
les reliefs accidentés surplombés par le pic de Nore. Tous 
les savoir-faire opérationnels de génie d’assaut à pied, 
après OAP  sur le Causse, auront été réalisés dans cette séquence qui restera 
gravée dans les esprits pour sa rusticité.  
Destructions de caches et d’objectifs ennemis auront été l’aboutissement 
de ces 50 km de reconnaissances des compagnies, jalonnées par les élé-
ments avancés du GCP  17 et des plongeurs. 
HIRONDELLE confirme, après les exercices BACKAN (2015) puis TULÊ (2016), 
la maîtrise du régiment de ses fondamentaux génie d’assaut, toutes capaci-
tés dehors coordonnées par son PCR , en version légère TAP.
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Cérémonie solennelle et remise de 
décoration exceptionnelle au 1er Para

Le vendredi 5 mai, au Quartier Capitaine Beaumont, 
les Rapaces se sont rassemblés pour commémorer 
l’héroïsme de leurs anciens lors de la bataille de Dien Bien Phu. 
Il y a 63 ans, le camp retranché tombait après deux mois d’un affrontement 
dantesque opposant les forces Viet Minh aux troupes d’élites du Corps 
Expéditionnaire Français en Extrême Orient.  Parmi elles, le 2e bataillon du 
1er RCP aux ordres du chef de bataillon BRECHIGNAC.
Cette cérémonie fut aussi l’occasion de remettre trois décorations dont une 
légion d’honneur, une médaille militaire et un ordre national du mérite.
Fait exceptionnel pour un militaire du rang, le caporal-chef Vaiarii s’est vu 
remettre les insignes de chevalier de la légion d’honneur. Projeté en 2011 
en Afghanistan, il est grièvement blessé par balle à la mâchoire lors d’une 
prise à partie. Après une longue convalescence, à force de courage et de 
volonté, il est de retour au 1er Para, mais est déclaré invalide à 100% et 
quitte l’institution en 2015. Sa présence sur les rangs, grâce au soutien de 
l’entraide parachutiste, démontre que malgré les épreuves, il a conservé 
tout son attachement pour ses frères d’armes.

Le 35e RAP inaugure la Batterie des 
Rapaces
Un an et demi après sa recréation, les nouveaux locaux de la 1re batterie 
de tir sol-sol ont été officiellement inaugurés par le général de division Pa-
trick BRETHOUS, commandant la base de Défense Pau-Tarbes-Bayonne, le 
8 mars 2017.
Recréée le 8 septembre 2015, à partir de jeunes engagés volontaires et 
d’éléments provenant des autres batteries, la 1re batterie n’a cessé de mon-
ter en puissance. Lors des attentats de Paris, elle est déployée dans le cadre 
de l’opération « Sentinelle ». 
En 2016, elle effectue à Suippes son premier camp de manœuvre qui lui 
permet de valider sa capacité opérationnelle notamment sur le camion 
équipé d’un système d’artillerie (CAESAR). Dans la foulé, elle effectue deux 
exercices outre-manche plus axés sur le  mortier de 120mm. 
Entre temps, la batterie a remporté en 2016 le bouclier régimentaire, que se 
dispute, toute l’année, l’ensemble des unités du régiment 
autour de challenges sportifs.

Un hommage franco-américain rendu 
au colonel Antoine Connac
Presque deux ans jour pour jour après l’inauguration d’une plaque commé-
morative au Musée des Parachutistes de Fayetteville en Caroline du Nord, 
l’ETAP a rendu hommage au colonel Antoine Connac lors d’une cérémonie 
qui s’est déroulée en présence de sa famille et de deux de ses proches amis, 
officiers parachutistes américains : le lieutenant-colonel Stoy et son épouse 
le capitaine Stoy de la 3e Division d’Infanterie. Cet hommage a également 
été marqué par le vibrant témoignage du colonel Diller, vétéran de la Se-
conde Guerre Mondiale ayant participé au débarquement de Provence, sur 
l’inimitable esprit parachutiste qui l’anime depuis l’obtention de son brevet 
en 1942 !
Le colonel Connac, chef de corps dès 2006 puis commandant de l’ETAP 
entre 2007 et 2008, est décédé brutalement en octobre 
2013 à Norfolk où il officiait en tant que chef de cabinet 
du général Paloméros, alors SACT de l’OTAN. 

Cérémonie de commémoration 
des comBats de Dien Bien Phu et 
d’hommage aux morts du régiment 
Jour de commémoration de la victoire contre l’Allemagne nazie, le 8 mai est 
également pour le 8e RPIMa, la journée de commémoration des combats de 
Dien Bien Phu et de dépôt de gerbes à la mémoire des morts du régiment. 
A cette occasion, honneur a été rendu aux Volontaires tombés au champ 
d’honneur depuis 1951 de même qu’aux morts pour la France du 13e régi-
ment de dragons parachutistes (13e RDP), du 12e régiment de dragons (12e 
RD) ainsi qu’à ceux du 115e régiment d’artillerie lourde hippomobile (115e 
RALH), ces trois unités ayant un temps tenu garnison à Castres au cours du 
siècle dernier. La cérémonie a été marquée par la remise de décorations à 
plusieurs équipiers GCP, distingués pour leur action au cours de l’opération 
Barkhane à l’été 2015. Les amicalistes n’ont pas été en reste puisque deux 
d’entre eux se sont vus élevés au rang de chevalier de la Légion d’honneur, 
tandis que l’adjudant-chef Reixach, prisonnier du Viêt-
Minh durant 18 mois, a été promu officier de la Légion 
d’honneur par le général Cann. 



6

Le 1er régiment du train parachutiste (1er RTP) et le régiment de soutien du 
combattant (RSC), ont célébré le 210e anniversaire de l’arme du Train le 
jeudi 30 avril au quartier EDME. 
En présence d’autorités civiles et militaires, le colonel Nicolas FILSER, 
commandant le 1er RTP, a présenté ces deux régiments de l’arme du Train 
au général BONNET, commandant les écoles militaires de Bourges, père 
de l’Arme, et au général BELLOT des MINIÈRES, commandant la 11e brigade 
parachutiste.
Cette journée a été l’occasion d’inaugurer le nouveau hall abritant la 
maquette d’instruction C160 du centre de formation déléguée à la livraison 
par air (CFD-LPA). Implanté dans un hangar de l’ex-BA 101 depuis 2011, 
le CFD-LPA est progressivement transféré sur le quartier EDME, au sein 
duquel, il va constituer un pôle pédagogique dès l’été 2017. Il disposera de 
salles de cours et de réunion dès le mois de juin prochain. 
En plus de témoigner de l’avancée des travaux d’envergure actuellement 
menés au sein du quartier EDME, cette inauguration 
illustre la concentration des capacités aéroportées sur 
l’emprise du 1er régiment du train parachutiste. 

CéléBration de la fête du Train au 
1er régiment du train parachutiste

À l’occasion des 72 ans de la libération de la poche de Colmar, les rapaces 
ont rejoint leur ville marraine afin de participer à plusieurs commémorations 
entre le 27 et le 28 Janvier 2017. 
Les festivités ont été lancées le vendredi 27 janvier en début d’après-midi 
avec un saut aux portes de JEBSHEIM de 23 paras et 5 commandos du 1er 
Para, accompagnés du commandant de la 11e  BP, le général BELLOT DES 
MINIÈRES. S’en est suivi un exercice tactique visant à reconnaître la ville. 
La première cérémonie commémorative a eu lieu en fin de journée au 
cimetière militaire de Sigolsheim où plusieurs Rapaces ont leur nom inscrit 
à jamais dans la pierre.
Le samedi 28 janvier a été une journée entièrement consacrée aux 
commémorations.
Ce fut aussi l’occasion de remettre  l’Ordre National du Mérite au lieutenant-
colonel François de la 2e Brigade Blindée et au Major Billé, membre de 
l’amicale du 1er RCP.
Un week-end fort en émotion, en mémoire de nos anciens 
tombés lors de ces violents combats.

Formation initiale du réserviste au 
8e RPIMa 

Le 21 mars 2017, près de 400 engagés volontaires du 
centre de formation initiale des militaires du rang de 
la 11e brigade parachutiste issus des recrutements de janvier, février et 
mars 2017 ont été baptisés du nom du « brigadier-chef COCOL » au cours 
d’une cérémonie présidée par le général Bellot des Minières commandant 
la 11e BP et valorisée par la présence de la musique des parachutistes. Le 
cérémonial chargé d’émotions a permis aux 10 sections présentes sur les 
rangs d’honorer dignement leur nouveau parrain et de méditer sur le sens 
profond de leur engagement.  
Le drapeau du 1er régiment de hussards parachutiste, sa garde et une im-
portante délégation de ses camarades de combat du 2e escadron étaient 
présents pour se souvenir et pour témoigner des vertus du BCH COCOL, 
soldat valeureux, tombé en Afghanistan le 18 juin 2010 dans l’accomplisse-
ment de sa mission au service de la France.
De nombreux anciens et associations patriotiques ainsi que plusieurs élus 
locaux avaient également tenu à accompagner les EVI dans cet instant 
solennel et particulièrement fort de leur formation.
Cette magnifique cérémonie a été ponctuée par le chant de la prière du 
parachutiste et un défilé des deux compagnies d’instruction et de la 
compagnie de soutien CFIM/CAMP de CAYLUS.  
Grâce au soutien financier de l’Entraide parachutiste, toujours aussi fidèle 
et réactive en de telles circonstances, Madame COCOL, mère du parrain, a 
participé à cette cérémonie, après un long voyage depuis la Guadeloupe 
dont elle est originaire. Au cours du vin d’honneur qui a suivi, elle a adressé 
un message particulièrement émouvant à tous les jeunes EVI nouvellement 
parrainés et donné à tous une leçon de courage et d’humilité exceptionnelle.

Baptême de promotion au CFIM de la 
11e BP

A première vue, une suite sans fin de chiffres et de dates, une succession 
de grades et de patronymes, un ensemble Excel totalisant près de 700 000 
lignes... En somme, un fichier dans lequel on ne souhaite pas s’aventurer. 
A tort ! 
Depuis plusieurs années, l’ETAP mène un travail de numérisation et 
de classification de ses archives, qui lui permet aujourd’hui d’identifier 
l’intégralité des brevets qu’elle a délivrés au cours de ses 70 années 
d’existence, pour la plus grande joie des titulaires qui ont égaré leur 
précieux insigne. 
C’est ainsi qu’en début d’année 2017, à la demande de la Mission 
de Coopération, de Sécurité et de Défense française en République 
démocratique du Congo (RDC), l’ETAP a permis que soient remis plusieurs 
brevets d’Officier Spécialiste des Techniques Aéroportées (OSTA) et de 
chuteurs opérationnels à des cadres congolais, qui les avaient obtenus 35 
ans plus tôt. Chaque année, ce sont ainsi une vingtaine 
de brevetés qui retrouvent le fondement de leur identité 
parachutiste.   

Les archives de l’ETAP permettent la 
restitution d’un Brevet après 35 ans
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Durant un peu plus de 2 
jours, les 22 élèves de l’école 
Graph-CMI de l’université 
de Perpignan qui suivent 
le cursus du diplôme 
universitaire « Photographie 
documentaire et écritures 
transmédia » ont effectué un 
stage de sensibilisation aux 
risques en zone de conflit au 
sein du 3e RPIMa.
En effet, cette formation 
universitaire ayant pour but de former de futurs reporters, 
certains retours d’expériences d’anciens élèves révélaient 
un manque d’information quant aux éventuels reportages en zones à 
risques. 
Encadrés par des militaires du 3e RPIMa, la sensibilisation, bien que non 
diplômante, permet aux stagiaires de mieux appréhender leurs futurs 
départs. Cinq demi-journées bien chargées leur ont permis d’aborder le 
secourisme, la topographie, la survie, l’armement, le tir (SITTAL) mais aussi 
d’évoluer « sous le feu » à l’occasion d’un parcours dans l’ancien hôpital. 
L’an dernier, ce même stage avait permis à un groupe d’élèves de prendre 
contact avec le régiment pour effectuer un reportage en suivant une 
section à l’instruction. Leur production finale s’est articulée autour d’un 
web-documentaire faisant un focus sur l’homme derrière le para, sur les 
motivations d’un jeune engagé, sur les difficultés parfois rencontrées pour 
rentrer dans le rang : www.etre-et-durer.fr

Des élèves journalistes sensiBilisés 
aux risques en zones de conflit

Le dimanche 12 mars, les meilleurs coureurs de l’armée de Terre se sont 
affrontés lors des championnats de France de trail, organisés par les écoles 
militaires de Saumur. Cette année, le parcours avait comme support la 
SAUMURBAN TRAIL (course civile) avec  au total 159 militaires et 482 civils 
sur la même ligne de départ.
Les coureuses du 3e RPIMa ont brillé dans ce championnat puisque, dans la 
catégorie sénior, le sergent Alima monte sur la première marche du podium 
et s’offre le titre de championne de France armée de Terre de trail en 
bouclant les 25.3 km en 02:01:47. La vice-championne est 
le sergent-chef Virginie qui termine sa course en 02:08:25 
et gagne la médaille d’argent.

La championne et la vice-championne 
militaires de trail sont au 3e RPIMa

Les rencontres sportives de ces deux derniers mois ont permis à l’équipe de 
démonstration du 3e RPIMa de réaliser de belles prestations, notamment 
pour l’ouverture de deux matchs de rugby : Stade Français – RC Toulon et 
USC XV (Union Sportive Carcassonnaise) – RC Narbonne Méditerranée.  A 
Paris ou à Carcassonne, au-dessus du stade Jean Bouin ou Albert-Domec, 
les trois chuteurs se sont élancés d’un aéronef civil pour atterrir sur la 
pelouse quelques instants avant le coup d’envoi du match.  
Le premier mai, à l’occasion de l’ouverture des courses hippiques à l’hip-
podrome de La Fajeolle à Carcassonne, ces mêmes chuteurs préparaient 
une ouverture des courses hors du commun. Malheureusement, les condi-
tions météorologiques n’ont pas permis aux paras de sauter. Prochaines 
échéances à Carcassonne pour l’équipe de démonstration 
du 3e RPIMa : le 10 juin au lac de la Cavayère et le 14 juillet 
pour un saut de prestige au-dessus de la cité médiévale.  

L’équipe de démonstration du 3e RPIMa 
sur tous les fronts

Le 3e RPIMa et le 1er RHP ont accueilli en leurs murs une période militaire 
terre (PMT), occasion pour de jeunes stagiaires de se glisser pour la première 
fois dans les rangers d’un parachutiste. Particularité de cette formation, la 
Période Militaire Terre s’adresse tant aux futurs engagés qu’aux éventuels 
réservistes. 
Au cours des vacances scolaires d’avril, 44 lycéens ou étudiants ont suivi 
cette initiation à la vie du militaire en commençant dès le lundi matin par 
la perception du paquetage. Diverses activités et cours ont ensuite rythmé 
leurs journées : parcours d’obstacles, présentation du Famas, du parachute 
et apprentissage du pas cadencé. La découverte de la ration de combat est 
toujours un moment marquant pour les jeunes.
Après avoir vécu cette semaine inédite, ces jeunes ont regagné les bancs 
de l’école pour la plupart, satisfaits de leur première expérience militaire. 
En majorité attirés par l’univers des parachutistes, 
ces stagiaires viendront certainement alimenter les 
prochaines incorporations.

La relève sera assurée : 
préparation militaire terre (PMT)
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Comme annoncé dans le béret rouge spécial solidarité 
le musée des parachutistes a besoin de votre aide 
pour financer son agrandissement.
Aujourd’hui, nous avons récolté 7000€ sur les 
452 000€ nécessaires à l’agrandissement de la Crypte 
à une surface de 80m2 et à la construction sur l’arrière 
du bâtiment existant d’un espace d’exposition et d’un 

magasin de 135M2.
Comme vous le rappelle le commandant de la 11e BP : « Aux 450 000 brevetés 
encore en vie : si chacun de vous donne 1 € le musée sera financé ! »

Participez-vous aussi à ce projet, envoyer vos dons à la SAMPARAS 
(informations au 05.59.40.49.19 ou samparas.asso@gmail.com)

Bon de souscription (à joindre à votre règlement)      Date :
Nom : ……………………………………………
Prénom : …………………………………………
Adresse : ……………………………………………………………………………
………………………………………………………………………………………
………………………………………………………………………………………
Montant du don (en euros) : ………………………………………………

Téléphone : …………………………………………………………………………
Adresse mail : ………………………………………………………………………

Merci pour votre participation au développement du Musée des 
parachutistes. Une carte de donateur et un reçu vous seront adressés 
par courrier dans les meilleurs délais.

Contact : 05.59.40.49.19 ou samparas.asso@gmail.com

Projet d’agrandissement du Musée 
des Parachutistes

Forte de son succès, la désormais célèbre bière du Para lance son coffret 
cadeau contenant 4 bières et 2 verres gravés. Il est vendu 18€.

Le concept est inchangé : pour chaque coffret vendu, 1.50€ est reversé à 
l’entraide parachutiste.
Depuis sa commercialisation, la bière du Para a déjà reversé plus de 6400€ 
à l’entraide.

Pour la commander spécifier Bière du para à l’adresse : 
contact@pinup-industrie.com

L’abus d’alccol est dangereux pour la santé.
A consommer avec modération

Un geste de solidarité : Offrir une 
Bière du Para ou un coffret !

Inauguration de la section équestre 
du 1er RHP

Après son installation au Haras de Tarbes l’été dernier, le 08 
mars dernier a été inaugurée la Section Equestre Militaire 
du 1er RHP par le colonel Renaud Rondet, chef de corps du régiment, en 
présence de Madame la Préfète et Monsieur le Maire.
Renouant avec les traditions cavalières, la création de cette section équestre 
permet aux hussards de profiter d’un sport développant des compétences 
recherchées chez les Bercheny : l’autonomie, la maîtrise de soi, la patience, 
la détermination et la remise en question.
De nombreuses personnes ont participé à l’inauguration : les plus hautes 
autorités militaires des sports équestres, les hommes de cheval du 
département, de nombreuses familles et enfants de militaires, anciens du 
régiment et amicalistes.
Les Bercheny et le CSA ont déjà représenté les couleurs du 1er RHP à 
l’occasion de plusieurs concours. 


